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Les auteurs procCdcnt à un invcntairc des micro-organismes bacté- 
riens isol& à partir dc laits dc mammitc prélcvCs sur des vaches 
MontbEliardcs ct Pakistanaises imoortEcs au SCnCeal. Malgré Ic 
nombre rclativcmcnt peu importait dc prCISvcmc&, 6~ ty-;i & 
mammitcs d’dtiologic monobacttricnnc sont idcntifi6s. staohvlococci- 
que, strcptococci<uc, colibacillairc, à Corynebacterium’ pjogenes, 
Pseudomonas aeruginosa ct Serratia marcescens, ainsi que divcrscs 
formes polybacttricnncs ; notamment, 2 variCt& de Acinobacter 
calcoacetkus ont irtC mises en Cvidcncc. Les mammitcs chroniques 
sont apparues nombrcuscs, donnant lieu à l’installation simultanCc ou 
succcssivc dc plusieurs bactéries. Mots clés : Vache - Mammitc - 
Bact&ic - Sénégal. 

Le village de Sangalkam, situé dans la zone des 
Niayes, proche de la capitale (Dakar), jouit d’un climat 
côtier propice à l’élevage de races bovines étrangères, 
relativement rustiques mais ayant de bons rendements 
pour la production laitière. A cette fin, deux introduc- 
tions y ont été effectuées : les zébus Pakistanais et les 
taurins Montbéliards. Ils y sont actuellement exploités 
en race pure. Les mammites constituent l’une des 
contraintes pathologiques naturellement liées à ce 
type de spéculation (1, 10, 13, 14, 18) ;.ell& ont fait 
l’objet de recherches systématiques, visant à détermi- 
ner les agents bactériens impliqués, parallèlement à 
un essai de traitement à la Pathozone, N.D. (marque 
de PFIZER Inc., Département Vétérinaire, 86 rue de 
Paris, 91400 Orsay). La présente publication rapporte 
les premiers résultats obtenus après un an de suivi 
des troupeaux. 

Lors d’apparition de mammite, clinique ou subclini- 
que, 3 prélèvements de lait de mammite sont effectués 
au niveau de chaque quartier atteint, par un vétérinaire 
de l’encadrement technique : avant traitement, 7 jours 
puis 14 jours après traitement, et acheminés sous 
froid au laboratoire pour analyse. Certains animaux 
ont fait l’objet de plus de trois prélèvements. 

1. Service de Bactériologie du Laboratoire national de I’Élevage 
et de Recherches vétérinaires/lSRA, BP 2057, Dakar-Hann, 
Sénégal. 

Reçu le 12.10.87. accepté le 19.10.87. 

Au niveau des troupeaux, l’examen clinique et la 
détection des formes subcliniques par le California 
Mastitis Test (CMT) (17) sont effectués. 

Au laboratoire, compte tenu des termes de la conven- 
tion PFIZER-Laboratoire, relative à l’essai de traite- 
ment des mammites par la Pathozone N.D., deux des 
quatre étapes classiques de l’analyse bactériologique 
n’ont pas été réalisées : la première (le prélèvement), 
effectuée par le vétérinaire des exploitations, et la 
dernière (I’antibiogramme), la recherche systématique 
des sensibilités et la résistance des germes vis-à-vis 
de divers antibiotiques n’étant pas demandées. 

Le protocole suivant a été mis en oeuvre : 

- homogénéisation du lait de mammite, 

- examen d’un état frais donnant les premières 
indicafions sur la flore globale, 

-ensemencement de divers milieux aérobies : bouil- 
lon tryptosé, milieu sélectif pour streptocoques, 
gélose de Chapman, milieu solide pour mycoplasmes, 

- isolement et identification sur gélose-sérum, gélose 
au sang et plaques API (APIQOE, API-STAPH, API- 
STREP). Le sérogroupage des streptocoques et la 
recherche d’une coagulase libre pour les staphyloco- 
ques en constituent des points particuliers (1, 2, 10, 
11, 12, 13, 14, 15). 

A partir de 28 cas de mammites observés chez les 
laitières Montbéliardes et Pakistanaises, 20 espèces 
bactériennes ont été isolées dans les proportions 
indiquées dans le tableau 1. 

Par contre, les 9 autres cas révèlent une présence 
simultanée de plusieurs espèces de bactéries, soit au 
niveau d’un même quartier, soit réparties entre plu- 
sieurs quartiers. Ces cas sont les suivants : 

- St. aureus + E. coli + K. ozaenae 
- St. aureus + Acinobacter,calcoaceticus var. Iwoffi 
- St. aureus + St. xylosus 
- S. agalactiae + E. coli + St. epidermidis + E. cloacae 
- S. agalactiae + St. epidermidis + E. cloacae + FI. 
multivorum + A.c. var. anitratum 
- E. coli + St. epidermidis + C. bovis 
- E. coli + F. aerogenes + K. ozaenae. 

Ces résultats confirment les données relevées dans la 
littérature, tant du point de vue des proportions 
relatives (4, 5, 6, 13) que des espèces mises en 
évidence (2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 13, 16, 19) et POUTREL 
(13) rapelle fort heureusement qu’il n’existe pas de 
flore normale de la mamelle. Les associations bacté- 
riennes observées se sont créées, pour la quasi-tota- 
lité des cas, à la suite d’un échec de traitement d’une 
mammite monobactérienne (2). Les cas de mammites 
chroniques observés ont donné lieu à l’installation 
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TABLEAU I ‘Espèces bactériennes isolées de lait de mammites bovines au Sénégal. 

Morphologie/ 
Gram 

Cocci 
Gram positif 

Bacille Corynebacterium pyogenes 
Gram positif Corynebacterium bovis 

Entérobactéries 

Autres bactéries 
Gram négatif 

Espèces bactériennes 

Staphylococcus aureus 
Staphylococcus epidermidis 
Staphylococcus lentus 
Staphylococcus xylosus 
Streptococcus agalactiae 
Streptococcus dysgalactiae 
Streptocoque du groupe A 
Streptocoques non groupables 

Escherichia coli 
Klebsiella ozaenae 
Enterobacter cloacae 
Enterobacter agglomerans 
Serra tia marcescens 

Pseudomonas aeruginosa 
Flavobacterium multivorum 
Pasteurella aerogenes 
Acinetobacter calcoaceticus var. Iwoffi 
Acinetobacter calcoaceticus var. anitratum 

\lombre d’isolements/ 
28 cas 

10 
4 
1 

4 
1 
1 
2 

2 
2 

7 
2 
2 
1 
1 

2 
1 
1 
1 
1 

Pourcentage 

35,84 
14,28 
3,57 
3,57 

14,28 
3,57 
3,57 
7,14 

7,14 
7,14 

25 
7,14 
7,14 
3,57 
3,57 

7,14 
3,57 
3,57 
3,57 
3,57 

Parmi les 28 cas de mammites signalés, 19 sont d’étiologie monobactérienne, répartis en 6 types, ainsi qu’il suit : 
l Mammite staphylococcique 
l Mammite streptococcique 
l Mammite colibacillaire 
l Mammite à Corynebacterium pyogenes 
l Mammite à Pseudomonas aeruginosa 
l Mammite à Serratia marcescens. 

Ces schémas laisseraient douter des conditions 
d’hygiène de certaines exploitations et éventuellement 
de la qualité des prélèvements reçus par le laboratoire. 
Mais il demeure probable que les échecs de traitement 
aient pu jouer un rôle favorisant. Des considérations 
sur l’efficacité de la Pathozone N.D. seront dévelop- 
pées dans un autre article. Dans ce contexte, rappe- 
lons que certaines espèces bactériennes ont une 
propension à provoquer des mammites cliniques (E. 
colo tandis que d’autres (St. aureus) sont le plus 
souvent responsables d’infections subcliniques et 
chroniques (13) et que des préparations d’antibioti- 
ques contaminées ont été rendues responsables 
d’infections à levures, à Nocardia et à Pseudomonas. 

simultanée ou successive de différents germes (2, 13). 
Ainsi, quatre cas ont retenu l’attention et les analyses 
successives établissent les schémas suivants : 

-schéma 1 : bovin MTB 269 : 

S. agalactiae++S.agalactiaetSt. aureus+E. coli-tS. 
agalactiae + E. colits. agalactiae + St. epidermi- 
dis + A. c. var. anitratum + E. cloacae + F. multivo- 
rum. 

-schéma 2 : bovin MTB 58 : 

St. aureus/St. aureus + A.c. var. Iwoffit St. aureus+ 
PS. aeruginesa-t St. aureus + St. epidermidistst. 
aureus+ P. aerogenes. 

-schéma 3 : bovin MTB 11 : 

St. aureusts. dysgalactiaetst. aureus + St. xylo- 
sys/E. coli+St. epidermidis + C. bovis + 5. colitE. 
colitNégatifs. 

-schéma 4 : bovin MTB 151 : 

St. aureustst. aureustst. aureustst. aureus. 
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Les mammites, d’étiologie monobactérienne ou poly- 
bactérienne, sont bien installées dans les exploitations 
de Sangalkam et constituent de sérieux handicaps 
pour l’intensification de la production laitière à partir 
des vaches étrangères introdu.ites au Sénégal. II 
s’avère donc opportun de revoir, sinon de mettre au 
point, un programme d’application d’un plan de lutte 
et de contrôle des infections mammaires (13). 
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The authors make an assessment of bacterial micro-oreanisms 
isolated from mastitis milks taken from Montbeliard and Piskitani 
cows imported in Senegal. In spite of the relatively small number of 
samples; 6 types of monobactërial aetiology mastitis are identified, 
staphylococctc, streptococcic, colibacillary, Corynebacterium pyoge- 
ries, Pseudomonas aeruginosa and Serratia marcescens, as well as 
various polybacterial forms ; in particular, two varieties of Acineto- 
bacter cakoaceticus have been revealed. Chronic mastitis appeared 
to be numerous, provoking simultaneous or successive settlement of 
bacteria. Key words : Cow - Mastitis - Bacterium - Senegal. 
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